
Éditorial 

Qu’allez-vous  trouver  dans  la
livraison  de  L’infolettre  des  4  saisons,
Hiver 2013-2014 ?

Tout d’abord des échos du conseil
d’administration. Il y a beaucoup à dire et
à faire lors des CA dont il faut souligner
l’exemplaire assiduité des administrateurs.
Cette  réunion  de  travail,  tenue
alternativement chez les uns et les autres,
est  toujours  suivie  d’une  collation,  en
général  sucrée  et  accompagnée  de
boissons  pétillantes,  parfois  du
champagne ! Bref, rien d’insupportable.

L’AG  approchant  ( 22  février
2014 ) il  convient de regarder un peu en
arrière. Le cap fixé en janvier dernier est-il
tenu ? Pour l’essentiel, nous restons sur la
trajectoire  du  plan  d’action  2013.  A  la
prochaine AG,  le  rapport  d’activités  sera
présenté  à  plusieurs  voix  par  les
principaux  acteurs  de  notre  vie
associative.  Sans  nul  doute,  il
contiendra  des  motifs  de
satisfaction.  Pour  autant,  le  CA a
l’obligation  morale  de  réfléchir  à
demain  et  à  après-demain.  Avant
même de consulter les adhérents, les
administrateurs doivent dessiner les
contours  des  grands  projets,
vecteurs  de pérennité  et  de vitalité
de  l’association.  Ensuite  vous-
mêmes, en qualité d’adhérents, vous
y apporterez les tempéraments et les
propositions  qui  vous  sembleront
judicieux. Par exemple,  il convient
que  nous  réfléchissions  les  uns  et
les autres à l’organisation des programmes
2014.  Il  n’échappe  à  personne  qu’il  est
tout  simplement  impossible  de  faire
marcher  plusieurs  dizaines  de  personnes
au  même  tempo.  Cela  se  termine  très
souvent  par  un  groupe  effiloché  sur
plusieurs  centaines  de  mètres  au  point
même, comme cela s’est produit, de ne pas
s’apercevoir  si  quelqu’un  tombe  ou  fait
demi-tour parce que cela va trop vite. Est-
ce bien conforme aux règles de sécurité et

convivialité ?  Les
plus rapides et  les
moins  rapides  ne
sont  jamais  à  leur
« rythme  plaisir »
même si, par souci de convivialité, ils n’en
font pas toujours état. Enfin, de l’avis des
spécialistes  santé,  l’enregistrement  des
bienfaits  de  la  marche  passe  par  une
pratique hebdomadaire au minimum. Alors
ne faudrait-il pas mettre sur pied (sans jeu
de  mots)  pour  répondre  à  cette  disparité
d’allures,  trois  niveaux  de  randos
hebdomadaires,  rapide,  traditionnelle  et
douce ? Cette fréquence hebdomadaire à 3
niveaux  ne  serait  pas  non  plus  sans
incidence positive sur les adhésions. Vous
voulez bien y réfléchir ? N’hésitez  pas à
me faire part de votre analyse, si possible
avant l’AG.

L’infolettre s’achève par un  riche
article sur l’étonnant Monsieur Mathieu de
Dombasle.

Quand  vous  lirez  cet  éditorial,
notre planète n’aura plus que peu de tours
à faire sur elle-même pour être en 2014.
Alors, au nom de tous les administrateurs

BONNE  ANNEE  À  TOUS  ET  À
TOUTES.

 André Loup

 Président. 

   La véritable amitié ne gèle pas en hiver.



   

LES CHANTIERS EN COURS

Formation
Après  les  deux  de  2013,  trois

randonneurs  du  Saintois  vont  suivre,
début février 2014, un stage de deux jours
appelé « module de base ». 

De quoi s’agit-il exactement ?

Le module de base est la formation
initiale  du  cursus  des  animateurs  de
randonnées pédestres. En d’autres termes,
si  vous  souhaitez  vous  rendre  utiles à
l’association, notamment en assurant des
randos  du  programme,  c’est  mieux  que
vous  soyez  initiés(es)  aux  bases
nécessaires  à  la  conduite  d’une
randonnées dans les meilleures conditions
de  sécurité  et  sur  des  critères  FFR.  Le
programme  privilégie  la  lecture  de  la
carte,  l’utilisation  de  la  boussole  et  les
techniques utiles à une bonne orientation.
Alternance  de  cours  théoriques  et
applications pratiques sur le terrain.

Nous  souhaitons,  année  après
année, que plusieurs adhérents suivent ce
stage. Pourquoi ? Parce que se dessine le
besoin d’élargir notre offre de formules de
randonnée  afin  de  tenir  compte  d’une
demande diversifiée et mouvante, qui va,
pour l’essentiel, du tout jeune retraité  très
en forme au marcheur confinant au 4 ème
âge. Par ailleurs, même en forme et pour
s’initier à la marche, ou par goût, on peut
ne pas avoir envie de soutenir le rythme,
au  demeurant  normal,  des  randos
traditionnelles.  De  toute  évidence,  notre
offre actuelle est un peu limitée au point
que  certains  de  nos  adhérents  marchent
aussi avec d’autres clubs et c’est bien leur
droit.  Le  problème  numéro  un,  c’est  de
disposer  d’accompagnateurs  formés.
Le module de base est une des réponses.

Programme Janvier-Février
Les derniers ajustements en CA du

programme  des  randos,  bimestre  après
bimestre, constitue en fait un chantier en
cours permanent. Vous vous en doutez, le
souci c’est de varier les itinéraires tout en
parcourant l’intégralité de notre stade soit
presque 450 km. 

Par  ailleurs  à  réception  du
programme,  pour  le  lire  chacun  d’entre
nous  a ses  petites  habitudes.  Il  est
quasiment établi qu’une minorité  d’entre
nous le  lit  de  bout  en  bout  à  réception.
Normal,  d’un  seul  trait,  c’est  assez
indigeste. Pour autant, avec votre agenda
à côté de vous, nous ne saurions trop vous
recommander de vous astreindre à ce mini
pensum  d’une  lecture  intégrale.  On  ne
compte plus  les « je croyais que … » dus
à  la  force  de  l’habitude  et  qui  ratent
parfois  bêtement  de  belles  occasions  de
randos et de convivialité.

Ainsi  pour  janvier-février   2014,
aviez-vous noté que :

- Le mercredi 15 janvier, après la rando
traditionnelle,  tous  les  adhérents
(et  pas  les  seuls  marcheurs  du
jour) sont invités à la galette des
rois  à  la  mairie  de  Crantenoy,
qu’il  vous faudra annoncer votre
présence  avant  le  10  janvier  et
dégainer  sur  place   2  euros  par
personne?

- Le  mercredi  29  janvier  Jean-Claude
Hector  va  nous  emmener  sur  un
circuit que l’on n’a pas fait depuis
des  années?  Nous  vous  dirons
pourquoi.

- Le mercredi 5 février nous quittons le
Saintois pour les Hauts de Ludres
avec Jean-Claude Vigneron.



- Pour  le  dimanche  16  février,  vous
avez  à téléphoner au préalable  à
Claude Nicole pour le détail de la
marche rapide. C’est la météo qui
va arbitrer quel circuit est éligible.

- Le  dimanche  23  février  c’est  Rando
village  à  Savigny.  C’est  une
promenade commentée.

C’est  aussi  la  période  idéale  des
bonnes  résolutions.  En  parcourant  à
réception  intégralement  le  nouveau
programme,  étrennez  votre  « neuf
agenda » de 2014 ! 

ESPACE FEDERATION 

Choisir un itinéraire de randonnée
en ligne, télécharger un topoguide depuis
son  téléphone  portable,  cela  va  devenir
prochainement  possible,  grâce  au  projet
numérique mis en place par la Fédération
Française de Randonnée. Un programme
de plus de 2 millions d'euros, cofinancés

par  plusieurs  partenaires,  et  qui  sera
réalisé sur plusieurs années.

Démission  pour  raisons  person-
nelles de Christian Noël à compter du 20
décembre  2013,  de  ses  fonctions  de
président de la FFRandonnée Meurthe et
Moselle et de la FFRandonnée Lorraine.

AVANT PROJET DE PROGRAMMATION DES RANDOS
HEBDOMADAIRES 

   

JOUR 
TYPE DE
RANDO 

ALLURE DISTANCE OBSERVATIONS

LUNDI DOUCE 3 KM / H MAXI 8 / 10 KM
INITIATION, PAR GOUT, 
SANTE

MERCREDI
TRADITION-
NELLE

4 KM / H MAXI 10 / 13 KM 
TEMPO NORMAL ET 
CONNU

DIMANCHE RAPIDE 6 KM / H MAXI 15 / 25 KM
MARCHEURS 
CONFIRMES

Opter pour l’une quelconque des formules proposées c’est s’engager à en respecter l’allure et à
rester,  pour  des  motifs  de  sécurité, sous  le  regard  de  l’accompagnateur(trice)  du  jour.
(Recommandation FFR).

RAPPEL

5 Janvier 2014, date butoir de réservation séjour 31/08 au 6/09/2014, Parc National
de la Vanoise.



CHEMIN FAISANT

COMMUNE DE ROVILLE DEVANT BAYON

MATHIEU DE DOMBASLE

La  statue  de  Christophe,  Joseph,
Alexandre  MATHIEU  de  DOMBASLE
s’élève sur la place de Roville. Né à Nancy
en 1777, fils et petit fils de Grands Maîtres
des Eaux et Forêts.  Aîné de 8 enfants, une
de ses sœurs sera l’aïeule de LYAUTEY et
un frère, l’aïeul d’Arielle DOMBASLE.

Scolarisé à Metz chez les Bénédictins,
mais  la  révolution  l’oblige  à  rentrer  à
Nancy où il  étudie la Chimie, puis à Paris.
Il y attrapera la petite vérole qui lui laissera
le  visage tout grêlé,  il  a
des problèmes de vue et
boîte suite à un accident
(une  voiture  lui  a  brisé
les jambes). Se marie, a 2
enfants, est veuf en 1807.

Possède  une  grande
connaissance des agricul-
tures  étrangères  par  ses
voyages  et  ses  lectures.
Se rend compte du retard
de l’agriculture française
et  des  problèmes  agri-
coles (disette 1816/1817,
trop  de  friches,  matériel
défaillant). Au moment du blocus qui prive
la France de sucre, il installe une sucrerie à
Vandœuvre, et fait du sucre indigène avec
des betteraves. Mais le blocus terminé, les
cours s’effondrent : il est ruiné.

 Antoine  BERTIER,  propriétaire  à
Roville lui propose un bail de 20 ans pour
ouvrir  une Ecole d’agriculture.   C’est la
1ère  en  France.  Elle  ouvre  en  1824,  20
élèves par  an pour 2 ans d’études. 300 à
400 élèves sortiront de cette école. But de
Mathieu de Dombasle : former des cadres
d’exploitations  agricoles  qui  deviendront
formateurs  à leur tour. Roville  est le ber-
ceau  de  l’enseignement  agricole.  Sa
devise : « l’Instruction qui éclaire et non la

Science  qui  éblouit ».  Amendement  des
sols  (marne,  engrais  vert),  expériences
commentées,  discipline  rigoureuse.  Ecri-
ture des « Annales » de 1824 à 1837. Paru-
tion  de  nombreuses  publications  et  du
« Bon Cultivateur de l’Est ». Il lance aussi
les comices agricoles (1824 à Roville).

Il  crée  une  manufacture  de  matériel
agricole :  Il  n’invente  pas  la  charrue
comme  on  le  dit  communément,  mais
l’améliore  en  lui  ajoutant  un  versoir  qui
retourne la terre et en supprimant les roues.
Robuste,  peu  chère,  elle  a  beaucoup  de
succès. Un exemplaire de cette charrue est
au  Musée  Mathieu  de  Dombasle  installé
dans  l’ancienne  chapelle   à  Pixérécourt.

Sur  un  autre  modèle,  il
ajoutera  un  avant  train
amovible  et  des  roues  en
fonte.  Les  ateliers  four-
nissent aussi les pièces de
rechanges. Il invente aussi
la  batteuse  à  céréales,
l’extirpateur,  le  scarifi-
cateur  et  bien  d’autres
instruments.

Transporte  sa  manu-
facture à  Vandœuvre dans
le locaux de sa sucrerie et
s’agrandit.  2500  instru-
ments  aratoires  sont  ven-

dus en 4 ans (+ de 2 par jour). En 1842, fin
du contrat. L’Ecole ferme faute de rempla-
çant à Mathieu de Dombasle, qui, malade,
s’est retiré à Nancy et y mourra en 1843.

 M. Turck, neveu de Bertier et de M.
de  Dombasle  transférera l’école  à  Dom-
martemont en 1845. Elle deviendra « insti-
tut  agricole »  et  sera  transférée  à  Tom-
blaine  en  1877.  Elle  est  à  Pixérécourt
depuis 1953.

 En 1999, une plaque est apposée sur
l’ancienne école d’agriculture à Roville.
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